
"SE LÀ FOIBE LYON
AU PÂ,YS DES ÂZTIQUES..

LETTRE DU !R. P. ERRIEN? Aux Missions' Ca tholiques.

Je viens d'atriver,*de oluica où,, au miois de jÙin dernfier,,
j'allai .déjà pour--orgaiiiser niotire oeuvre. Cette Ped.te, ville,
que j'ai.revue avec _plaisir, m6ýri te d'être signalée et à cause
de 'sapositioni exýceptionnelle et *à cause du véritablèentùu
siasme avec lequel elle a accepité notre iffpoôrtanté missione.
Vous-voùdrez-.doic ýbieii'm'fcdomnpagner en ègprit..dans cette
rapide excursion.

Trente lieu.es. séparent Toinùca de*'MexVcèo, mais en troisý
heures,i3ette, istance, est franchie ýpar la locômiotivýe, et en
trois j'ôursý, cette nÉouvelle ligne. dé chemin de fer relié
Mexico-à- Nùevýoý.Làredo' limiïte des Etats.Uùis. En sortant
de Mexijco et etii suivant le chemin des Tramways, paialèle
à là -voie fériée, aàvant d&arriver .à Tacuba, pýremièré Station
du'chemin deà fer, o n réncontre l'arbre dè ;Popdtla, -arbôt* de,

la ôdh ~rs~,,~'arre e a nit rise.Ilmnéi'ite une visite7
car il rÉappèlle l'an des:-.fiaits les plus lamentables de. la
tonquête. Montezumà§ lâ,roi le plus célèbre. dîÉs 1ndiens,

état ~io~iè~ deCortez, gé éral à cheds true
espagnùoles. La -nýblegàie--nexkicàiné voulut lui' don irun
fête. L'un des compagnons du conquistd , Alvarado, qui
commandaitêèn' sonï absence, autorisa les gýrg!ixs sdigüôurs
à venir encorps5 a-u palais du roi.. Ils s'y rendi'ren't sans
armes, mais cbuverts.de bijoux. *A dette- vue, la convoitise.
des, Espagnols 'allua'; ils!se jetèrent- sur lesMexic.ainus, les.
,dépouillèrent de leurs co'llier»s d'or, puis les inassacrèeuL
Ce crime mit -les Indiens:en fureur. Ils sé soulèvèrent,. et,
bien.,que.. Cortez çût repris le commandemeùt des. troupes


